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FRANÇOIS, PÈLERIN DE FRATERNITÉ. UNE ÉGLISE EN SORTIE.
A l'exemple de Saint François d'Assise visitant en Egypte le Sultan Malik-el-Kamil,
notre Pape François s'est rendu la semaine dernière en Irak,  pays ravagé par la guerre.
Il a rencontré le Grand Ayatollah Ali Al-Sistani. Signe fort posé pour faire renaître l'Espérance.
"Église en sortie » n'est pas une expression à la mode de mon invention, dit François. Elle est 
un commandement du Christ qui, dans l'évangile de Marc, demande aux siens d'aller à travers le 
monde et de prêcher la bonne parole 'à toute la création'. Soit L'Église est en sortie, soit elle 
n'est pas l'Église. Soit elle est annonce, soit elle n'est pas l'Église. Si l'Église ne sort pas, elle se 
corrompt, se dénature. Elle devient quelque chose d’autre."
"C'est cela l'Église. Une maison avec les portes ouvertes… L’Église est une maison qui a 
les portes ouvertes, car elle est mère… Et comme Marie, la Mère de Jésus, nous voulons 
être une Église qui sert, qui sort de chez elle, qui sort de ses temples, qui sort de ses 
sacristies, pour accompagner la vie, soutenir l'espérance, être signe d’unité […] pour 
établir des ponts, abattre les murs, semer la réconciliation."  FT 276.

"TOUS FRÈRES" : UN IMPÉRATIF PERSONNEL ET COLLECTIF.
La presse, lors du voyage de François, parle d'un signe historique, symbolique, politique.
L'appel à la paix et la fraternité universelle n'est pas seulement une exhortation morale…
Il s'agit d'un impératif social. Cet appel s'adresse aux chefs des nations, aux politiques et à tous.
Cette ouverture à la dimension politique a de quoi nous étonner. C'est un langage nouveau.

"UNE MEILLEURE POLITIQUE." FT ch5.
François appelle à "une meilleure politique au service du bien commun". 154.
Il demande de "réhabiliter la politique. Elle est une vocation très noble". 180.
Afin qu'elle soit "un chemin vers la fraternité universelle et la paix sociale." 176.

LE GRAND DÉFI :  UNE POLITIQUE AUX ACCENTS ÉVANGÉLIQUES…
François n'hésite pas de parler d'une "charité politique" 182….   d'un "amour social"… 
Rechercher un "amour social pour progresser vers une civilisation de l'amour". 183. 
Les bonnes décisions politiques cherchent le bien des plus petits, des plus faibles. 186.
La sollicitude de l'amour nous pousse à prendre soin de la fragilité, 
ce qui est le contraire de la culture du déchet. 188.
"Nous devons tendre vers une mondialisation des droits humains les plus fondamentaux". 189.
La charité politique intègre et rassemble. 190. Elle refuse toute forme d'esclavage. 86.
"Ce n’est pas perdre son temps que d’aimer le plus petit des hommes comme un frère, 
comme s’il était seul au monde". 193. 
"En politique il est aussi possible d’aimer avec tendresse." 194.
On peut ici relire aussi le ch 4 qui nous invite à avoir "un coeur ouvert au monde". 
Car cette attention à la personne ou au peuple  au plus pauvre, au plus faible, au migrant, etc…  
consiste à : "accueillir, promouvoir, intégrer"  TOUT homme comme un frère, une soeur… 129



POUR UNE CULTURE DE LA RENCONTRE ET DU DIALOGUE. Ch 6
"Tout se résume dans le verbe "dialoguer". 198. 
François exhorte au dialogue à tous les niveaux, entre les cultures, les peuples, les religions…
Un vrai dialogue suppose respect de l'autre, écoute, et attitude d'accueil de ce qu'il porte… 
Un vrai dialogue "permet de mieux atteindre la vérité, ou du moins, de mieux l'exprimer." 203.
Le monde actuel offre de nouveaux outils de communication, médias, réseaux sociaux :
Veillons, à ce qu'ils "nous orientent vers une rencontre généreuse,
vers le recherche sincère de la vérité intégrale." 205
Nous avons cette conviction que "nous sommes tous absolument égaux." 209.
"Tout être humain possède une dignité inaliénable…., une même dignité inviolable." 213
La rencontre, le dialogue ne visent pas l'uniformité. François aime limage du polyèdre :
"Le polyèdre représente une société où les différences coexistent 
en se complétant, en s’enrichissant et en s’éclairant réciproquement, 
même si cela implique des discussions et de la méfiance." 215.
"Parler de “culture de la rencontre” signifie que, en tant que peuple, chercher à nous 
rencontrer, rechercher des points de contact, construire des ponts, envisager quelque chose qui 
inclut tout le monde, nous passionnent. Cela devient un désir et un mode de vie." 216.
"Ce qui est bon c'est de créer des processus de rencontre" pour aller vers la "paix sociale" 217.
Toutes les cultures sont conviées à ce dialogue, et d'abord "celle des pauvres." 220.
L'individualisme dans notre société conduit à la peur : l'autre est vu comme un obstacle. 222.
La bienveillance, au contraire, "est une manière de traiter les autres qui se manifeste sous 
diverses formes telles que : la bienveillance dans le comportement, l’attention pour ne pas 
blesser par des paroles ou des gestes, l’effort d’alléger le poids aux autres. Cela implique qu’on 
dise des mots d’encouragements qui réconfortent, qui fortifient, qui consolent, qui stimulent, 
au lieu de paroles qui humilient, qui attristent, qui irritent, qui dénigrent." 223.
"Cultiver la bienveillance n’est pas un détail mineur ni une attitude superficielle ou bourgeoise. 
Puisqu’elle suppose valorisation et respect, elle transfigure profondément le mode de vie, 
les relations sociales." …  Avec des mots tout simples : "S'il te plaît, pardon, merci !". 224.

POUR DES PARCOURS QUI SOIENT DES PROCESSUS DE PAIX. Ch7.
"Il faut des artisans de paix disposés à élaborer, avec intelligence et audace, 
des processus pour guérir et pour se retrouver." 225
Reconnaître la vérité des blessures. Pardonner, mais ne pas oublier ou nier les blessures.
"Chaque violence envers un être humain est une blessure dans la chair de l’humanité." 227.
"Le pardon, c’est précisément ce qui permet de rechercher la justice 
sans tomber dans le cercle vicieux de la vengeance, ni dans l’injustice de l’oubli." 252
La prison à perpétuité et la peine de mort, la guerre, la dissuasion de l'arme nucléaire,
sont toujours des fausses réponses aux problèmes humains…. 
car elles ne reconnaissent pas "l'inaliénable dignité de tout être humain." 269.

LES RELIGIONS AU SERVICE DE LA FRATERNITÉ ET DE LA PAIX. Ch8.
"Il faut construire la fraternité." 271… en reconnaissant notre "Père à tous". 272
Sans l'affirmation de "la dignité transcendante de la personne humaine." 273
Pour nous, chrétiens, la musique de l'Évangile nous pousse à lutter pour cette dignité humaine.
Nous appelons pour tous et entre tous la liberté religieuse pour faire grandir la joie d'être frères.
L'Église est en mission, au "service de l'humanité." 280…. , au service de LA PAIX !


